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Vous avez la parole !

Montpellier Méditerranée Métropole met à votre disposition une boîte à idées en ligne sur
montpellier3m.fr
Chaque mois, nous publions certaines de vos propositions.

Nos 31 communes

Baillargues / Beaulieu / Castelnau-le-Lez / Castries / Clapiers / Cournonsec / Cournonterral / Fabrègues / Grabels / Jacou / Juvignac / Lattes / Lavérune / Le Crès / Montaud / Montferrier-sur-Lez / Montpellier / Murviel-lès-Montpellier / Pérols / Pignan / Prades-le-Lez / Restinclières / Saint-Brès / Saint-Drézéry / Saint Geniès des Mourgues / Saint Georges d’Orques / Saint Jean de Védas / Saussan / Sussargues / Vendargues / Villeneuve-lès-Maguelone


Pour recevoir gratuitement chaque mois le magazine en braille à domicile, contacter :
s.benazet-iannone@montpellier3m.fr
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ÉDITO


Après plus d’une année de fortes contraintes et d’incertitude, la politique de vaccination mise en œuvre sur l’ensemble du territoire national commence à porter ses fruits et nous ouvre des horizons plus lumineux. Aujourd’hui, l’heure est à la joie et aux retrouvailles : nos lieux culturels et sportifs, nos commerces, nos bars et restaurants, nos espaces de convivialité et de sociabilité rouvrent peu à peu leurs portes. Nous pouvons enfin renouer avec une certaine douceur de vivre.

Une exigence de solidarité
La crise sanitaire inédite à laquelle nous faisons face n’est toutefois pas terminée : il nous faut rester collectivement responsables ; il nous faut aussi en tirer les leçons et éviter les erreurs passées. Ces derniers mois, les gestes et dispositifs de solidarité se sont multipliés. Celle-ci doit continuer à guider notre action, pour la protection des plus faibles, et toutes
celles et ceux que la crise a contribué à affaiblir encore plus.
Le dispositif de gratuité des transports publics déployé étape par étape durant ce mandat répond à cette exigence de solidarité. Nous défendons le droit à la mobilité. C’est une
grande mesure en faveur de l’écologie et pour plus de justice sociale. Dès la rentrée de septembre s’ouvrira la deuxième phase de mise en œuvre : la gratuité, déjà effective le week-end, sera étendue toute la semaine pour les moins de 18 ans et les plus de 65 ans. Fin 2023, enfin, tous les habitants de la Métropole pourront voyager gratuitement sur l’ensemble
du réseau métropolitain. Se déplacer en transport en commun deviendra
plus aisé, plus naturel.

Une Métropole pionnière et exemplaire
L’engagement ferme, pris ces dernières semaines par l’État, d’acter la réalisation et le financement de la ligne à grande vitesse Montpellier-Perpignan, projet sur lequel nous sommes mobilisés aux côtés de la Région Occitanie, va également permettre d’accroître l’attractivité de la Métropole de Montpellier, tout en réduisant la circulation des poids-lourds sur nos routes.
Avec le développement des pistes cyclables, l’aide à l’achat de VAE, l’arrivée prochaine de la ligne 5 de tramway, la création de lignes de bus à haut niveau de service, et les nombreux projets d’accompagnement que nous menons en direction des mobilités actives et décarbonées, nous bâtissons une métropole qui prend soin de ses habitants, une métropole pionnière et exemplaire.
En engageant ainsi notre territoire dans une véritable transition écologique, nous faisons le choix de l’avenir, celui d’offrir des perspectives à notre jeunesse.

Michaël Delafosse, président de Montpellier Méditerranée
Métropole, maire de la Ville de Montpellier

En engageant ainsi notre territoire dans une véritable transition écologique, nous faisons le choix de l’avenir, celui d’offrir des perspectives à notre jeunesse
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ACTUS


LGV Montpellier-Perpignan
L’union fait la force

L’union des collectivités locales sur l’indispensable projet de la Ligne Nouvelle Montpellier Perpignan (LNMP) a payé. L’État s’est engagé sur un financement de 3,2 milliards d’euros, dont 1 milliard pour la seule partie Montpellier-Béziers. Une avancée majeure dans ce dossier essentiel pour la mobilité, la transition écologique et l’emploi.

La mobilisation de l’ensemble des collectivités territoriales partenaires du projet de nouvelle ligne à grande vitesse Montpellier-Perpignan (LNMP), initiée par Carole Delga, présidente de la Région Occitanie, vient enfin d’aboutir. Un engagement ferme de l’État sur son calendrier et son financement a été annoncé fin avril par Jean Castex, Premier ministre. « Nous venons pour la première fois d’être véritablement entendus, s’est réjoui Michaël Delafosse, président
de la Métropole, maire de Montpellier.
La réalisation de ce projet structurant, freinée par des querelles politiciennes,
était attendue depuis plus de 30 ans et en arrêt total depuis juin 2017. C’est donc une avancée majeure pour le territoire métropolitain en matière de mobilités. L’opportunité de réaliser la transition écologique, d’améliorer la qualité de vie et d’accélérer le développement économique.
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Nous venons pour la première fois d’être véritablement entendus. La ligne Montpellier-Perpignan est enfin sur les rails 
Michaël Delafosse,
président de la Métropole, maire de Montpellier

Un financement partagé
Ce projet de LGV Montpellier-Perpignan est le dernier maillon restant à construire pour assurer la continuité de la grande vitesse entre la France et l’Espagne. Il va s’articuler en deux phases : d’abord avec la réalisation du tronçon Montpellier-Béziers qui sera mis en service en 2034, puis avec le tronçon Béziers-Perpignan, à l’horizon 2040. Cette liaison est d’une importance primordiale pour la Région Occitanie et le territoire de la Métropole, car elle va permettre de fluidifier l’un des couloirs les plus saturés de France, garantir la continuité du corridor méditerranéen et renforcer les trains du quotidien. Sur les 7,9 milliards d’euros annoncés pour sa réalisation, 2,5 milliards d’euros sont fléchés sur le premier tronçon prioritaire Montpellier-Béziers. Ce financement est assuré à parité entre l’État (40 %) et les collectivités territoriales (40 %), ainsi que par l’Union européenne (20 %).

Un soutien constant de la Métropole
Lors des conseils métropolitains de décembre 2020 et mars 2021, la Métropole a réaffirmé son soutien à ce projet structurant pour le territoire. En décidant notamment, de participer au financement des études préalables au lancement de la procédure d’utilité publique. Et en adoptant une nouvelle convention de financement des acquisitions foncières. La participation de la Métropole devrait ainsi s’élever à 65 millions d’euros pour cette première phase
Montpellier-Béziers, et à plus de 200 millions d’euros pour la LNMP complète.



Les bénéfices de la LNMP pour notre territoire

- Développement du fret ferroviaire.
- Réduction de la circulation des poids lourds sur les routes et autoroutes.
- Élément fort d’une politique ambitieuse de lutte contre la pollution de l’air.
- Libération de sillons pour les TER circulant entre Nîmes et Béziers.
- Soutien à la relance économique et à l’emploi avec ce chantier de grande ampleur.
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1 milliard d’euros
C’est la somme financée par l’État sur la partie Montpellier-Béziers de la LNMP.
L’enquête publique démarrera avant la fin de l’année.

Mis en service en 2017,
le contournement ferroviaire Nîmes-Montpellier a permis de libérer des sillons pour les TER, comme ici à Baillargues, et de reporter 70 % du fret sur la nouvelle ligne.
Des bénéfices similaires sont attendus sur la future ligne Montpellier-Perpignan.


Calendrier
La LNMP passe à la vitesse supérieure

1990
Première proposition de tracé
du projet de la ligne à grande vitesse Montpellier-Perpignan (LNMP).

1996
Ajournement du projet.

2000
Qualifié en Projet d’Intérêt Général (PIG 2000).

2009
Grand débat public sur le projet.

2010-2016
Concertation avec le public.

2017
Projet gelé, déclaré non prioritaire.

2019
Projet relancé par la loi d’orientation des mobilités. Identifié comme projet
d’intérêt général. 

2021
Mobilisation des élus et engagement de l’État sur le calendrier et le financement.


2023
Prévision de déclaration d’utilité publique (DUP).

2029
Travaux de réalisation de la ligne
Montpellier-Béziers (52,3 km).

2034
Mise en service de la ligne Montpellier-Béziers.

2040 
Début de la réalisation de la ligne Béziers-Perpignan (97,7 km).




Métropole – Région
Main dans la main

De la future ligne 5 de tramway à la modernisation du CHU, en passant par le soutien aux industries culturelles et créatives, la Métropole de Montpellier peut compter sur la Région totalement mobilisée pour ces projets. Cette dernière est le premier partenaire du développement de la Métropole.

Accélération du partenariat
Cet esprit de coopération se traduit concrètement dans de très nombreuses
réalisations et projets à venir. Face à la crise sanitaire, les deux collectivités se sont mobilisées pour protéger les habitants du territoire en ouvrant le centre de vaccination de l’hôtel de Ville, en soutenant les soignants, mais aussi à travers le fonds d’aide L’Occal dédié aux commerces, à l’artisanat et aux entreprises du secteur touristique. En matière de développement économique, un fonds doté de 15 millions d’euros renouvelables abondés à parts égales par la Région, la Métropole et l’État appuiera les projets dans le cadre de Med Vallée, futur pôle de santé, environnement, alimentation et bien-être. Côté mobilité, la Région accompagne la transition écologique et solidaire du territoire. Cela passe par le renforcement de l’offre de transports, mais aussi la réduction des prix afin de les rendre accessibles à tous. La gratuité des transports dans la métropole est concomitante à celle des transports scolaires dans la région. Faire réussir Montpellier, c’est faire réussir la région tout entière.

Photo : Carole Delga, présidente de la région Occitanie et Michaël Delafosse, président de la Métropole, maire de Montpellier à l’hôtel de Métropole le 10 mai dernier. ©C. Ruiz


15 m€
C'est le fonds financier partenarial abondé à parts égales par l'État, la Région et la Métropole pour lancer Med Vallée. Cette somme est renouvelable. Un premier appel à projets est envisagé en 2022.

Depuis bientôt un an, la Métropole de Montpellier et la Région Occitanie additionnent leurs forces pour avancer plus vite et plus loin

Michaël Delafosse,
président de la Métropole, maire de Montpellier

Les coopérations territoriales

• Garantir l’excellence des soins sur le territoire métropolitain.
• Porter un projet éducatif innovant et créateur d’emploi.
• Faciliter les déplacements verts en développant le réseau et en protégeant le pouvoir d’achat.
• Relancer l’attractivité du territoire métropolitain : logement, tourisme, culture et sport, tous les leviers sont actionnés.





ACM HABITAT
Devenez acteurs de votre résidence

Je vous encourage à participer à cette grande consultation en faisant part
de vos avis et suggestions pour l’amélioration de votre cadre de vie 

Michel Calvo,
président d’ACM Habitat
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Des formes multiples
Les 50 000 locataires d’ACM Habitat sont invités à s’exprimer sous de multiples formes : des web-débats organisés chaque mardi à 18h, un questionnaire envoyé à chacun d’entre eux, une boîte à idées digitale et un site internet.
lagrandeconsultation.acmhabitat.fr

Démarche inédite
En réponse à l’engagement pris de renforcer la proximité et l’écoute, une grande consultation est organisée par ACM Habitat. Depuis le 30 avril et jusqu’au 30 juin, elle permet aux locataires d’être acteurs de leur quotidien.

100 ans
Né en 1921, ACM Habitat est aujourd’hui le premier bailleur social d’Occitanie. Pour ses 100 ans, il lance son projet d’avenir dénommé K30. Cette refonte stratégique implique salariés, partenaires et locataires. Objectif : atteindre un parc social de 30 000 logements
à l’horizon 2030.



MOUSTIQUES TIGRES
Privez-les d’eau !

Pour que les moustiques tigres, fortement nuisants et vecteurs potentiels de la dengue, du chikungunya et du Zika ne gâchent pas notre été, il faut agir collectivement en les privant d’eau. Chaque femelle pond environ 200 œufs dans les récipients d’eau de notre quotidien. L’Entente interdépartementale pour la démoustication du littoral méditerranéen (EID Méditerranée) conseille quelques gestes simples pour limiter leur prolifération et les nuisances :

- Vider tous les réceptacles qui ne peuvent être rangés : coupelles des pots de fleurs, bâches, pieds de parasol…
- Ranger brouettes, seaux de jardins, arrosoirs, jouets d’enfant…
- Curer les écoulements des eaux.
- Couvrir d’un voilage les récupérateurs d’eau.
- Entretenir les piscines (veiller au bon dosage du chlore), les bassins d’agrément…
moustiquetigre.org



SPORT
Fiers de nos clubs

En cette saison perturbée par la Covid-19, les volleyeurs, footballeurs, basketteuses, handballeurs, rugbymen et rugbywomen se sont hissés en demi, finales ou ont remporté un titre cette saison. Ils portent haut les couleurs de la Métropole de Montpellier.

Saluées sur la Comédie comme le veut la tradition, les Gazelles du BLMA ont signé une saison exceptionnelle. Après une Coupe de France ramenée à Lattes, les basketteuses de Franck Manna ont flirté avec le doublé en finale face à Basket Landes qui décroche son premier titre de championne de France.
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Ils l’ont fait ! Les rugbymen du MHR ont remporté leur 2e Challenge européen face à Leicester dans le mythique stade de Twickenham à Londres. De leur côté, les joueuses du Montpellier Rugby, riches de 8 titres nationaux, poursuivent leurs phases finales du championnat à partir du 12 juin (voir page 39).

Photo : ©EPCR Dan Sheridan INPHO


Face à l’armada parisienne, les footballeurs du MHSC ont perdu aux tirs au but en demi-finale de la Coupe de France. Hommage à Michel Der Zakarian qui quitte le club. Cet entraîneur a réussi à placer son équipe dans le top 10 de la Ligue 1 durant ses quatre saisons.

Photo : ©C. Ruiz



Saint-Geniès-des-Mourgues Un nouveau carrefour sécurisé

Près de 11 000 véhicules passent chaque jour sur la route Montpellier-Sommières (RM 610). En raison de ce trafic, l’accès à Saint-Geniès-des-Mourgues est difficile et dangereux. Afin de supprimer ce point noir routier, la Métropole a créé un carrefour giratoire, la solution la plus fluide et la plus sécurisée. Des aménagements paysagers économes en eau seront réalisés à la fin de l’année. Un chantier de 970 000 euros financé par la Métropole.

Avant
Photo : ©DR

Après
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Médiathèques
Fellini déménage à Zola

Une page se tourne. Définitivement fermée au public depuis le 17 mai, la médiathèque Federico Fellini, spécialiste du cinéma, bande dessinée et jeu vidéo déménage ses collections à la médiathèque Émile Zola. 14 000 DVD, 2 000 musiques de films, 20 revues spécialisées, 6 000 ouvrages sur le 7e art, 7 000 BD… Des travaux de grande ampleur ont été réalisés ces derniers mois pour réunir ces deux entités et mettre en avant cette riche collection. Pendant ce déménagement, la médiathèque Émile Zola est fermée. Elle rouvrira ses portes dès le 30 juin. Sa transformation spectaculaire offrira aux usagers de nouveaux espaces et de nouveaux services toujours plus innovants, performants et accueillants.
mediatheques.montpellier3m.fr


VOUS AVEZ LA PAROLE
Des poules chez soi

« J’habite dans une maison avec un jardin relativement grand pour avoir des poules qui pourraient à la fois gérer une partie de mes déchets et produire des œufs. Est-ce que la Métropole fournit une aide ? » Thibaut

Il y a bien une subvention accordée aux habitants de la Métropole qui souhaitent acheter des poules pour réduire leurs déchets (les poules peuvent consommer jusqu’à 150 kg de biodéchets par an). Un soutien de dix euros par animal peut vous être attribué afin d’encourager ce geste écologique. Rendez-vous sur montpellier3m.fr/biodechets pour remplir et renvoyer la convention pour le soutien à l’achat de poules.

Routes abÎmées
« Il faudrait répertorier l’état des routes et rues de la métropole afin que les agents aient une grande visibilité et une meilleure action sur le terrain. » Nicolas

La Métropole va lancer un audit complet de l’état de son patrimoine de voirie à l’échelle des 31 communes. Par ailleurs, vous trouverez sur montpellier3m.fr/inforoute-circulation une carte indiquant les évènements de voirie (travaux, manifestations sportives, accidents, inondations, verglas…) qui créent un dysfonctionnement sur le réseau de la métropole.
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___________________________________________

CO’GITER 


CO’giter
Transports publics :
acte 2 de la gratuité pour les - de 18 ans et les + de 65 ans

La gratuité des transports en commun, l’une des mesures phares de l’équipe de Michaël Delafosse, est mise en place par étape. Depuis septembre 2020, les habitants de la métropole bénéficient des transports gratuits le week-end sur l’ensemble du réseau TaM et d’une baisse de 10 % sur les abonnements.
À la rentrée de septembre, les jeunes et les seniors voyageront gratuitement toute la semaine. Et fin 2023, ce sera l’ensemble des résidents du territoire qui bénéficiera de cette gratuité. Une mesure à vocation sociale, environnementale qui améliorera le cadre de vie. Accompagnée d’une véritable stratégie de la mobilité par la Métropole, elle permettra à beaucoup de changer leurs modes de déplacement et de faire des économies.

321 € par an
C’est la somme qu’économisera, à partir de septembre, une personne de plus de 65 ans avec la gratuité du réseau TaM.



Acte 2 de la gratuité

Montpellier est la première métropole en France à rendre les transports gratuits le week-end et à élargir la gratuité aux jeunes (- 18 ans) et aux seniors (+ 65 ans). Au siècle du changement climatique, la gratuité des transports publics est un bien commun.
Elle offre à tous une mobilité universelle alliant protection de l’environnement et augmentation du pouvoir d’achat. C’est notre responsabilité.
Une mesure phare d’une nouvelle politique des mobilités qui prend en compte l’ensemble
des modes de déplacement.

On aura réussi si…
fin 2023, l’ensemble des habitants de la métropole bénéficie de la gratuité
des transports en commun.
C’est une vraie mesure de justice sociale qui permet d’améliorer le pouvoir d’achat des classes moyennes, des familles monoparentales et des ménages les plus fragiles 

Julie Frêche,
vice-présidente déléguée au transport et aux mobilités actives, conseillère
municipale de Montpellier
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Le « choc des mobilités »
Alors que les plus jeunes marchent pour le climat, que les Français ont pris conscience de l’impact de la pollution de l’air sur la santé, la Métropole a fait le choix d’une politique choc en matière de mobilités.
Avec le constat que 82 % des émissions de NOx (composés d’azote et d’oxygène), 57 % des émissions de CO2 et 30 % des particules fines proviennent du trafic routier, l’objectif est de diminuer l’autosolisme et plus largement le trafic automobile, au profit d’une offre globale décarbonée (lancement de la Zone à faible émission à l’automne) afin de lutter contre le changement climatique, préserver la santé des habitants et décongestionner la ville, mais aussi apaiser les villes et les villages, réduire les vitesses de circulation, favoriser les modes actifs (marche, vélo) et les mobilités douces (tram, bus).

Un partage de la voirie
Cette politique globale ne se fera pas au détriment des plus modestes ! La gratuité des transports en trois étapes offrira une mobilité universelle à tous et une accessibilité équitable. En proposant des alternatives qui vont du covoiturage gratuit avec Klaxit, au TER en passant par les solutions telles que l’incitation au vélo électrique, l’autopartage, les parkings relais, les stationnements vélo sécurisés… Des mesures qui s’inscrivent dans une écologie positive alliant protection de l’environnement et augmentation du pouvoir d’achat des ménages.

Une offre structurante
La ligne 5 du tramway complétera le réseau, l’extension de la ligne 1 à la gare Sud de France permettra de la relier à la gare Saint-Roch, la mise en service de 4 lignes de bus express offrira une nouvelle solution plus rapide et plus directe. La réalisation du réseau express vélo apportera un maillage cohérent et sécurisé du territoire accompagnée d’actions (garages à vélo sécurisés, formation des scolaires, mise en place d’une offre location longue durée avec option d’achat…).
Une solution pour chacun, le bon mode au bon endroit !




Opter pour une mobilité douce

76 400
Pass week-end gratuité
délivrés depuis septembre 2020.

5
lignes de tramway et 41 lignes de bus

6 063 €
dépensés par un automobiliste par an (carburant, entretien, assurances...).
Les transports gratuits redonnent du pouvoir d’achat aux habitants de la métropole.

2024
TRAMWAY LIGNE 1
Extension jusqu'à la gare Sud de France.

2025
Livraison de la ligne 5
Tous les jours, 80 000 voyageurs supplémentaires seront connectés aux 10 points de correspondance du réseau TaM et aux deux parkings relais, au nord et à l’ouest.

340 000
voyageurs
empruntent chaque jour le réseau TaM qui couvre les 31 communes de la Métropole.

1 750 €
par an
C’est ce qu’économisera une famille de quatre personnes de la Métropole quand
la gratuité des transports sera totale fin 2023.

1,7 tonne
équivalent CO2
est émise par habitant chaque année à Montpellier contre 1,6 t à Grenoble et 1,3 t à Nantes.




Comment bénéficier de la gratuité

Avec un smartphone

Pour bénéficier du Pass week-end gratuit, je télécharge l’application M’Ticket TaM.
- Je remplis la demande pas à pas.
- Je place mon visage dans le cadre et je me prends en photo.
- Je photographie ma pièce d’identité et mon justificatif de domicile.
- J’envoie ma demande.
Celle-ci sera traitée dans un délai de 48h.
Une fois ma demande acceptée, à chaque voyage je me rends sur l’appli M’Ticket. Je sélectionne dans l’onglet MES E-TICKETS le Pass week-end gratuit que je valide. En cas de contrôle, il suffit de montrer son E-TICKET validé.
tam-voyages.com

Sans smartphone

Pour obtenir un Pass week-end gratuit, je me rends dans l’un des trois Espaces Mobilité TaM (Jules-Ferry, Maguelone et Mosson), muni :
- d’une photo d’identité,
- d’une pièce d’identité,
- d’un justificatif de domicile
- d’une autorisation parentale pour les 3-18 ans.
À chaque voyage, je valide ma carte d’abonné TAM ou mon Pass week-end gratuit délivré par TaM, comme tout voyageur.
tam-voyages.com

Dois-je valider mon titre de transport ?

Oui, tout titre de transport, payant ou gratuit, doit être validé à chaque trajet.(1)
En cas d’absence de titre, l’amende est de 62 euros. Pour une non validation,
elle est de 45 euros.

(1) Le titre de transport vaut assurance et couvre la responsabilité civile en cas d’accident ou de dommages. Validé à chaque montée dans un bus ou un tramway, il permet d’évaluer la fréquentation par ligne et ainsi d’ajuster l’offre de transport pour un service qualitatif.

Photo : ©C. Ruiz




Le « choc des mobilités » vu par les maires

Castries
Claudine Vassas-Mejri : Castries sera le terminus de la ligne 1 des bus express en 2023 qui relieront la commune à Antigone, en passant par Vendargues, le Salaison, Le Crès et Castelnau-le-Lez. Ces transports en commun auront l’avantage d’être prioritaires sur tout le trajet, avec un passage toutes les dix minutes lors des heures de pointe. Ce sera un gain de temps appréciable pour ceux qui se rendent à Montpellier pour travailler ou étudier.
Les zones d’activités du Millénaire, de la Pompignane
et d’Eurêka seront correctement desservies.

Claudine Vassas-Mejri,
maire de Castries, vice-présidente

Photo : ©H. Rubio


Juvignac
Jean-Luc Savy : Depuis longtemps Juvignac est engagée dans les mobilités douces. Nous devons nous déplacer de manière plus vertueuse, en respectant les plus fragiles (piétons, vélo) et en partageant davantage l’espace public. Pour y parvenir, des aménagements sont nécessaires afin de rendre les déplacements
en modes actifs « désirables », c’est-à-dire apaisés et fluides, sécurisés et connectés. C’est l’objectif de l’aménagement de l’avenue de Kalkar ou de la magistrale Saint-Georges d’Orques – Montpellier.

Jean-Luc Savy,
maire de Juvignac, conseiller délégué de la Métropole

Photo : ©H. Rubio


Villeneuve-lès-Maguelone

Véronique Négret : Il faut cinq minutes en train pour rejoindre la gare Saint-Roch depuis Villeneuve-lès-Maguelone. Le rail est adapté pour ces petits déplacements.
Nous disposons de 12 trains par jour. Ce sont surtout les lycéens qui les empruntent mais aussi quelques personnes pour se rendre sur leur lieu de travail car cela va plus vite qu’en bus et en tramway. La future LGV délestera la ligne du fret et des TGV, et libèrera des créneaux supplémentaires.
À présent, il faut désenclaver la gare et sécuriser son accès.
Nous réfléchissons à un abonnement
unique TaM-SNCF.

Véronique Négret,
maire de Villeneuve-lès-Maguelone, vice-présidente

Photo : ©H. Rubio


Restinclières
Geniès Balazun : En moyenne, 13 000 véhicules traversent Restinclières tous les jours pour se rendre à Montpellier. Le village est une entrée de la Métropole, par la RM 610 pour ceux qui viennent parfois de loin, Sommières par exemple.
Ils sont le plus souvent seuls dans leur voiture.
Le covoiturage serait une solution pour réduire le trafic routier. Cela nécessite la création d’aires de covoiturage à l’entrée du village. Depuis le 19 juin, les poids-lourds ne peuvent plus traverser Restinclières par cette route et avec les travaux de requalification du centre qui commencent, tout le village va gagner en qualité de vie.

Geniès Balazun
maire de Restinclières, conseiller de la Métropole

Photo : ©H. Rubio


Montferrier
Brigitte Devoisselle : La ligne 5 du tramway, prévue pour 2025, est une excellente nouvelle pour Montferrier-sur-Lez. Elle ouvre de grandes opportunités pour les habitants, les jeunes notamment. Ce sera plus facile pour eux de rejoindre la Comédie ou Odysseum à tout moment. Ils seront moins tributaires des bus ou de la voiture des parents. On ne subira plus les embouteillages en venant à Montpellier, ni les difficultés à y trouver une place de stationnement. La future station de tramway sera créée à l’entrée du village, au rond-point d’Agropolis. Nous allons d’ailleurs aménager une piste cyclable sécurisée qui la reliera au centre du village. Beaucoup de Montferrierains vont travailler au nord de Montpellier à vélo. Le tramway élargira leur choix de mobilités douces.

Brigitte Devoisselle
maire de Montferrier-sur-Lez, conseillère de la Métropole

Photo : ©H. Rubio



Six alternatives à l’autosolisme

Plus agréables, moins stressants, meilleurs pour la santé et le porte-monnaie… Nombreux sont les atouts qui s’offrent à nous en changeant nos modes de déplacements quotidiens. Les alternatives à l’autosolisme (acte de circuler seul en voiture) sont multiples. À chaque cas particulier, il existe une solution adaptée.

1
La marche, excellente activité physique
à la portée de tous, peut remplacer la voiture dans les petits déplacements.
Ou comment allier une activité physique bénéfique pour la santé et les trajets quotidiens. À commencer, pour les plus jeunes, par celui qui relie la maison de l’école.

2
Le vélo traditionnel ou à assistance électrique permet de plus longs parcours. Avec un nombre croissant de pistes cyclables et de parkings à vélos, c’est un atout en ville pour être toujours à l’heure. Pour essayer, louez un vélomagg dans une des 57 vélostations.
tam-voyages.com

3
Les bus ou tramways du réseau TaM pour se déplacer. Grâce aux nouveaux couloirs bus, partagés avec les vélos, un gain de temps jusqu’à 7 minutes a été constaté sur les trajets urbains. Pour plus de ponctualité.
tam-voyages.com

4
Le train express régional (TER) relie Villeneuve-lès-Maguelone à la gare Saint-Roch en 6 minutes. Et le centre de Montpellier au pôle intermodal de Baillargues en 8 minutes. À combiner avec le tram et le bus !
ter.sncf.com/occitanie

5
Le covoiturage, via l’application Klaxit, à essayer de toute urgence. La Métropole offre les trajets domicile-travail aux passagers jusqu’au 1er mars 2022. Les conducteurs se voient bonifier de 2 à 4 euros pour chaque passager transporté.
klaxit.com

6
L’autopartage Modulauto permet de se servir exceptionnellement d’un véhicule motorisé ou électrique, sans supporter le poids financier d’une voiture individuelle. Le service est disponible à Montpellier, Castelnau-le-Lez, Saint Jean de Védas, Juvignac et Lattes.
modulauto.net




Vélo :
l’autre transport gratuit

Économique, rapide, bon pour la santé, l’usage du vélo est l’une des alternatives à la voiture. En multipliant les opportunités et en activant plusieurs leviers en même temps, la Métropole met en place des conditions efficaces pour se déplacer autrement. Montpellier fait le choix du vélo. Et ça roule !

Olivier Schneider,
président de la Fédération française des Usagers de la Bicyclette (FUB)
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Montpellier est inspirante. Elle a pris un tournant cycliste incroyable depuis la mobilisation citoyenne il y a deux ans. La pandémie a accéléré le processus qui se poursuit actuellement avec une politique volontariste. Le choix d’y tenir notre congrès (du 1er au 4 juillet) était une évidence. Désormais, les collectivités posent un regard sérieux sur le vélo. C’est un progrès. 

4 450 vélos
en une journée fin septembre 2020 quai des Tanneurs et allée Beracasa à Montpellier.
Un record.

500 000 PASSAGES
comptabilisés devant le compteur vélos de la place Albert Ier depuis son installation
il y a un an.




Vélo électrique, le coup de pouce
Jusqu’à la fin du mois d’août, les Métropolitains bénéficient d’une aide de la Métropole pour l’achat d’un vélo électrique (500 euros maximum, 200 euros maximum s’il est d’occasion), cumulable avec celles d’autres collectivités et de l’État. Réunies, ces aides peuvent atteindre jusqu’à 1 150 euros. Une réflexion est menée pour un dispositif de location longue durée avec option d’achat de vélos électriques.
Calculez le montant de votre aide sur montpellier3m.fr/aideveloelec

Mobilités en question
La crise sanitaire a-t-elle modifié vos mobilités ? C’est la question que pose Adrien Poisson, un doctorant géographe dans le cadre de sa thèse. Il a élaboré une enquête à destination des automobilistes, des usagers des transports en commun, des cyclistes et des piétons résidant et/ou travaillant sur la métropole. Parallèlement, cet étudiant de l’université Paul Valéry coordonne une étude internationale, financée par l’Agence nationale de la recherche, sur les différentes actions des collectivités dans l’aménagement de leur espace public depuis le début de la pandémie.
Questionnaire : velotactique.org

Photo : 12 totems sur les grands axes cyclables de Montpellier comptabilisent
les passages. ©F. Damerdji
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Beaulieu

Des pierres et du caractère

Les colonnes de la mairie annoncent la couleur. Blanche coquillée, la pierre de Beaulieu
est mise en valeur un peu partout dans ce village construit au XIIe siècle sur un plateau calcaire au nord-est de la métropole.

Un matériau naturel
Activité séculaire, l’extraction de pierre de taille reste bien vivante à Beaulieu. Les carrières Farruseng et Proroch commercialisent pierres de construction (80 % du chiffre d’affaires) et de parement (placage façade, mur clôture, pilier d’entrée…).
Ce matériau typique du bâti ancien de l’Écusson aux folies du XVIIIe siècle est encore très apprécié pour son esthétisme, son côté local, naturel et non transformé. Sur les sentiers des anciennes carrières, où la nature a repris le dessus, fronts de taille et autres vestiges surprennent les promeneurs. Les plus chanceux observeront le triton marbré dans les mares temporaires formées dans les excavations.

Beaulieu Bohème
Le gymnase Edmonde Carrère témoigne du dynamisme associatif de la commune. Cet équipement intercommunal permet de proposer de nouveaux sports comme l’escrime, la GRS ou le badminton. Théâtre des carrières, centre du village ou chapelle Notre Dame de Pitié, Beaulieu dispose de nombreuses scènes de concert et de fête. Le 12 juin, la première édition de Beaulieu Bohème et son hippie market fera souffler un vent de liberté dans ce village de « caractère ».

Photo : ©C. Ruiz
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CV
Date de naissance 
1194 (union de Aissadanègues et Bello Loco)
Superficie 
7,73 km2
Habitants
Beaulieurois
Nbre d’habitants 2 104
Site internet 
mairiedebeaulieu.fr


Arnaud Moynier,
maire de Beaulieu

Solidement bâtie sur un plateau calcaire, Beaulieu est fière de sa double appartenance, minérale et végétale, de la pierre et de la vigne. Elle domine la plaine agricole sommiéroise à 98 m d’altitude offrant un large panorama des Cévennes au Mont Ventoux détaillé sur la table d’orientation de la Croix de la Mission. Son développement s’est fait en harmonie avec la nature, préservant ses espaces boisés et agricoles à l’image du nouveau quartier du Bois du Renard. Avec son stade municipal au cœur du village, à proximité des commerces, toutes les générations se croisent, particulièrement les mercredi et samedi, jours de marché.
Afin d’étoffer ses activités, un projet de halles couvertes verra bientôt le jour… en pierres de Beaulieu ! 

Photo : ©H. Rubio




À la découverte de nos vignobles

Gîtes, randonnées, dîners dans les caves, yoga ou ateliers découverte… les viticulteurs de la métropole multiplient les initiatives pour diversifier leurs activités. Une réponse aux besoins de connaissance et d’évasion des nouveaux consommateurs. Et au-delà, un projet ambitieux de structuration de la filière voulu par la Métropole pour remettre Montpellier et son territoire au cœur de la carte des vins.

10
millions de Français et touristes étrangers ont visité en 2016 les vignobles français (Source Atout France). Une croissance de 33 % en cinq ans à peine. Ce qui explique la nécessité de structurer le secteur dans la cinquantaine de domaines viticoles et caves coopératives du territoire métropolitain.

Attirer une nouvelle clientèle
Face à la crise sanitaire, aux changements climatiques, aux tensions diverses sur le secteur, beaucoup de producteurs de vin de la métropole ont appris à se diversifier. Le Domaine de Mirabeau à Fabrègues, propose ainsi plusieurs formules « agritouristiques » composées de visites guidées et de sentiers d’interprétation. « On ne peut plus travailler comme il y a trente ans et se contenter de vendre notre production au caveau, en restaurant, chez les cavistes, explique Nicolas Viguier, propriétaire du Domaine Saint Jean de l’Arbousier à Castries. Trop d’aléas pèsent sur notre activité, il faut donc se renouveler. Apprendre à valoriser nos vins autrement. En créant sur nos sites des évènements, en attirant une clientèle non seulement intéressée par le vin, mais aussi désirant découvrir nos méthodes de production, les domaines, les activités de plein air qui peuvent y être associées. »

Découverte et patrimoine
L’œnotourisme s’est ainsi installé durablement dans les stratégies de développement. Au Château de L’Engarran à Lavérune, l’équipe du domaine s’est dotée d’une responsable « digitale et œnotourisme ». « J’appartiens à la 6e génération des propriétaires du château. Ma grand-mère a été la première femme à exporter son vin au Japon », détaille Émilie Grill. Un esprit d’entreprise qui se perpétue avec un développement œnotouristique affirmé, « en pariant sur l’attrait pour la « slow life » et le cadre patrimonial unique du château ». Yoga, pique-niques au jardin, dîners aux chandelles rivalisent avec des moments plus festifs, comme les Folies du jeudi, proposant grillades, vin et musique en formule début de soirée.

Circuits dans les vignobles
Mais beaucoup de domaines ne sont pas encore structurés pour mettre en place ces nouvelles activités. David Satger, partenaire de l’Office de tourisme de Montpellier, prend alors le relais. Son agence Wisud, basée à Juvignac, propose des séjours découverte autour des vignobles et leur patrimoine. Accueil en minibus, dégustation, rencontre avec les vignerons et programme d’activités à la carte : du parcours sensation avec randonnée et descente en rappel sur l’Hortus jusqu’à la chasse au trésor familiale en réalité augmentée.

Une stratégie pour le territoire
Consciente de l’importance de ce secteur et de son besoin de structuration au-delà des initiatives individuelles, la Métropole de Montpellier vient de lancer une étude pour structurer la filière. Objectif : mettre en place une véritable stratégie œnotouristique du territoire, soutenir les exploitants durement touchés dans leur activité économique. Et répondre à une demande croissante, liée à la découverte, aux mobilités douces, à la qualité environnementale. Tout en remettant la Métropole à sa place historique de capitale des vins.
montpellier-tourisme.fr

L'abus d'alcool est dangereux pour la santé,
à consommer avec modération.



01
Lavérune
UN ATELIER POUR CRÉER SA PROPRE CUVÉE

Choisir les cépages qui vous plaisent, les doser, les combiner et créer une cuvée unique : la vôtre. C’est la nouvelle activité proposée chaque mois sur inscription par le Château de l’Engarran. Un atelier assemblage encadré par un sommelier du domaine à partir de trois cépages rouges : syrah, grenache et mourvèdre. Une après-midi de visite et dégustation avant de se rendre dans la salle d’assemblage pour découvrir l’alchimie délicate du vin, les secrets de sa complexité et sa richesse gustative.
chateau-engarran.com

Photo : ©Emidio Castri
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Juvignac
WISUD, CRÉATEUR D’ÉVASION

Envie de découvrir les plus beaux vignobles du territoire ? Et de faire des paysages un terrain de jeu incroyable pour la pratique de toutes sortes d’activités : excursions, randonnées, wine
tour, escalade, longboard…
Le minibus Wisud vous prend en charge à Montpellier et c’est parti pour l’aventure. Dernier circuit proposé : le rallye des 3 vignobles, avec réalité augmentée. Un circuit œnologique avec jeu de piste grandeur nature. Muni de tablettes ou smartphones, parcours et « défis » succèdent aux rencontres avec les vignerons.
wisud.com
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03
Castries
DES CABANES DANS LES ARBRES

Perchés à sept mètres du sol, réveillez-vous au-dessus des vignes dans l’une des cabanes en bois construite dans les arbres du Domaine Saint Jean de l’Arbousier. Une expérience unique à vivre entre amis, en couple ou en famille. L’accueil se fait à partir de 16h. À 18h30, visite de la cave, dégustation, apéritif. À 20h, le repas vous est monté par poulie jusqu’à votre terrasse. Bon appétit, face au soleil couchant sur le Pic Saint-Loup ! Le domaine dispose également d’un gîte disponible pour 4 à 6 personnes.
domaine-arbousier.fr

Photo : ©aspheries



À vivre Montaud

Protéger la garrigue
La nature est fragile. La circulation des véhicules motorisés a un impact fort sur les milieux naturels : bruit, perturbation de la faune, destruction de la flore, pollution de l’air, de l’eau... C’est pourquoi elle est interdite sur les pistes DFCI (Défense des Forêts Contre les Incendies). Ces dernières sont réservées aux véhicules et personnels chargés de la prévention et de la lutte contre les incendies dans les massifs forestiers afin d’en assurer la protection. Elles sont malheureusement trop souvent utilisées comme terrains de jeux des quads, 4X4 et motos. Ces loisirs de pleine nature, qui connaissent un succès croissant, sont parfois excessifs et sources de désagréments. Avec l’appui du département de l’Hérault, la commune de Montaud a engagé une remise en état des accès et de la signalétique sur les pistes DFCI de l’est de la métropole. Tout contrevenant au principe d’interdiction est passible d’une amende d’un minimum de 135 euros.
montaud34.fr

Photo : ©Ville de Montaud


Ça change Grabels

Une aire de jeux accessible à tous les enfants
Dans le cadre de sa politique sociale et de solidarité, qui met ainsi l’accent sur l’inclusion des personnes en situation de handicap, Grabels ouvre la première aire de jeux inclusive. Situé rue des écoles, ce lieu ludique œuvre pour le bien-vivre ensemble et vise à resserrer le lien social entre tous les enfants.
D’une superficie de 230 m2, l’aire de jeux accueille cinq installations distinctes qui favorisent le développement global et l’apprentissage tout en s’amusant. 80 % de ces équipements sont accessibles aux enfants présentant un handicap ou une déficience. Ils encouragent l’éveil sensoriel (toucher, manipulation, audition…), mais aussi la coopération et l’équilibre.
Ouverte depuis le 31 mai, cette aire de jeux est le fruit du travail du CCAS de Grabels, de la commission accessibilité, de l’association Ressemblances et de la Ville de Grabels.

Photo : ©Ville de Grabels


À voir  Murviel-lès-Montpellier

Découvertes archéologiques
À l’occasion des Journées européennes de l’archéologie, Murviel-lès-Montpellier met à l’honneur son musée Paul Soyris. Pendant un an,
le musée municipal a été fermé au public en raison de la crise sanitaire. Des travaux de rénovation ont permis de mettre en lumière sa très riche collection d’objets archéologiques. Certains ont été étudiés en détail, comme les fibules ou les céramiques sigillées. Des pièces inédites sont également sorties des réserves. La table de mesure, pièce majeure de la collection, a été prêtée au musée de la Romanité de Nîmes pour sa nouvelle exposition temporaire L’empereur romain, un mortel parmi les dieux (19 mai-19 septembre).
À partir du 30 mai, ouverture le dimanche de 15h à 18h (en juin et septembre) et du mardi au vendredi de 14h à 17h et le dimanche de 15h à 18h (en juillet-août). Au programme à partir du dimanche 20 juin, exposition D’où vient notre alphabet : des hiéroglyphes égyptiens à l’alphabet latin, comment est né notre alphabet ? Gratuit le dimanche 20 juin.
museearcheo@murviel.fr
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À vivre Saussan

Les feux de la Saint-Jean
En Occitanie comme dans de nombreux pays, la nuit du 23 au 24 juin est l’occasion de nombreuses festivités autour de la naissance du saint Jean-Baptiste. Saussan fêtera le 19 juin cette tradition évoquée en 1859 par le poète provençal Frédéric Mistral dans Miriéio, « Saint Jean ! Saint Jean ! S’écriaient-ils. / Toutes les collines étincelaient / Comme s’il avait plu des étoiles dans les ombres ! / Cependant la rafale folle / Emportait l’encens des collines /
Et la rouge lueur des feux / Vers la Saint planant dans le bleu crépuscule »
Départ du centre culturel à 21h, déambulation aux flambeaux accompagnée par le Réveil cournonterralais et l’animal totémique du village, le Coucaïrous (photo). Au bout du parcours, allumage des feux autour desquels les jeunes font des rondes et des sauts au rythme de l’orchestre.
saussan-herault.fr
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C’est fait Vendargues

45 arbres plantés
Après Baillargues, Sussargues, Montpellier, Le Crès et Fabrègues, c’est à Vendargues que le MHSC a planté 45 arbres, le 29 avril dernier. Une belle action lancée par le club de football depuis la saison 2019-2020 dans le cadre de son fonds de dotation Espoir Orange et Rêve Bleu. Cette opération « 1 but = 5 arbres plantés » a déjà permis d’offrir 570 arbres à de nombreuses communes. Pelle à la main, Marion Torrent, défenseure internationale, était accompagnée de Nicolas Cozza, défenseur international Espoirs, de jeunes joueurs du PIV, le club de football de la commune, et d’élus de Vendargues.
vendargues.fr
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À voir  Saint Jean de Védas

Les associations à l’honneur
Les ateliers du cirque de Kerozen et Gazoline, le concert de gospel de Giving Singers, les spectacles de danse de l’ASCL et Fred danse, de hip hop de C2… Mais aussi les expositions de l’école municipale d’arts plastiques, de l’association Térébinthe, de l’Art Chai et d’AIME. Autant de rendez-vous attendus au Terral. Chaque mois de juin, la Ville de Saint Jean de Védas met à disposition des associations de la commune le chai et le parc pour leurs évènements de fin de saison.
saintjeandevedas.fr

Photo : Kerozen et Gazoline au Terral en juin 2019. ©Ville de Saint Jean de védas
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Zéro déchet et solidarité
Trier le verre contre le cancer

Jeter ses bouteilles, bocaux et pots en verre dans les conteneurs à verre est un geste écologique pour l’environnement, mais c’est aussi un acte solidaire. 2 euros par tonne
de verre collectée seront versés au Comité de l’Hérault de la Ligue contre le Cancer.

Ghislaine Guélorget,
bénévole et administratrice du Comité de l’Hérault de la Ligue contre le Cancer

Je suis responsable Récupérations et Collectes (téléphones portables, cartouches jet d’encre, radiographies, textile, verre). Les fonds récoltés permettent de participer au financement de la recherche et à l’aide aux malades et leurs proches. Cette cause me tient vraiment à cœur. En luttant contre le gaspillage, j’allie écologie et solidarité.

mobiligue34@gmail.com
04 67 61 31 31

Photo : ©L. Séverac



Une subvention pour la recherche

Fin mars, la Métropole a signé une convention avec le Comité de l’Hérault de la Ligue contre le Cancer qui prévoit que 2 euros par tonne de verre collectée sont reversés au Comité départemental, et ce dès la première tonne jusqu’à 16 000 tonnes. Au-delà, le versement passe à 3 euros par tonne de verre collectée. Le montant prévisionnel pour 2021 s’élève ainsi à 25 000 euros environ.

Écologique et économique

Jeter le verre dans les colonnes à verre, c’est un geste écologique pour la préservation de la planète, mais aussi un geste économique. Le verre non trié ne peut pas être recyclé, et augmente considérablement le coût de gestion pour la collectivité. On estime que cela représente 2 millions d’euros de perte. 12 000 tonnes sont collectées, soit 23 kg par habitant, mais il en reste encore autant dans les ordures résiduelles de la métropole. Un vrai gâchis, écologique et financier, car trier le verre est pourtant un geste simple. Sur notre territoire, nous avons encore d’énormes progrès à accomplir, et cela dépend de chacun d’entre nous ! Un geste simple pour la bonne cause.

Ce qu’il ne faut pas mettre

Ampoules, vaisselle, grès, bouchons, verres de table et vitrage sont à jeter dans le bac gris, car leur composition chimique détériore la qualité du recyclage.
Quant aux bouteilles et pots en verre, inutile de les laver avant de les jeter dans les colonnes à verre, ils doivent juste être vidés de leur contenu. Les couvercles métalliques vont au bac jaune.


Le point le plus proche de chez vous

Pour localiser les 1 400 colonnes à verre sur le territoire de la Métropole, retrouvez la carte interactive des points d’apport volontaire (PAV) :
montpellier3m.fr/verre

130
colonnes
à verre de plus d’ici cet été

26,1 kg
de verre collecté
prévu/an/habitant en 2022





Des bonnes pratiques pour économiser l’eau

L’Hérault est en vigilance sécheresse depuis le 21 avril. Économiser la ressource en eau est un défi majeur. Pour y parvenir sur le territoire métropolitain, les gestes vertueux du quotidien se conjuguent avec la recherche expérimentale.

1
La douche plutôt que le bain
Prendre une douche de 5 minutes équivaut à 50 litres d’eau.
Un bain, c’est trois fois plus.

2
Lavage des dents au verre
Remplir un verre d’eau avant le brossage et ne pas laisser couler l’eau du robinet.

3
Mousseur de robinet
Installer sur le robinet de la cuisine un mousseur réducteur de débit. Cela permet de réguler la consommation d’eau à un volume maximum par minute.

4
Récupérer les eaux de pluie
De façon artisanale (seaux) ou élaborée (cuves enterrées), rien de mieux que l’eau qui tombe du ciel pour arroser son jardin, le potager ou les plantes.

5
Lavage auto à sec chez soi
Seul le lavage à sec est autorisé chez soi pour laver sa voiture en toute légalité. Sans eau, il est plus écologique qu’un lavage au jet et sans déversement d’eaux usées.


6
Brique dans la chasse d’eau
Positionner une brique ou une bouteille remplie de sable dans le réservoir de la chasse d’eau. L’espace est occupé et cela permet de réduire le gaspillage d’eau aux toilettes.

7
Vigilance sur les fuites
Les fuites peuvent représenter plus de 20 % de la consommation d’un foyer. Si un robinet goutte ou une chasse d’eau fuit, des dizaines de litres sont perdus par jour.

8
Utiliser des toilettes sèches
Il faut un espace idéal pour les installer mais elles représentent une économie non négligeable.
Les prétendues odeurs sont une rumeur qui a la vie dure.




L’eau usée, une solution
pour les vignes

Chercheur à la retraite, Jean-Claude Mailhol ne pouvait que souscrire au projet expérimental de l’INRAE : irriguer une partie de son terrain avec les eaux usées que traite la nouvelle station d’épuration de Murviel-lès-Montpellier, réalisée par la Métropole, située à 800 mètres de chez lui. Financé par l’Agence de l’eau, ce programme est destiné à pallier la pénurie d’eau que connaissent parfois les agriculteurs. L’eau usée, une fois traitée, est acheminée vers ses cultures par un système enterré de goutte-à-goutte. « Les vignes n’ont pas besoin de beaucoup d’eau, mais elles en auront encore moins à l’avenir. Il faut anticiper », estime Jean-Claude Mailhol qui a « fait don de sa parcelle à la science », soit 0,5 hectare.

Circuit court
Cette solution alternative peut se révéler utile aux huit domaines viticoles de Murviel-lès-Montpellier, tous labellisés bio. « L’accès à l’eau conditionnera le maintien de l’activité. Cette technique est une irrigation d’appoint en cas de stress hydrique, le tout en circuit court », remarque Isabelle Touzard, maire de la commune, vice-présidente de la Métropole, très favorable au projet.
La réutilisation de l’eau pour l’agriculture nécessite un traitement d’épuration spécifique afin de valoriser leurs nutriments à des fins agronomiques. « Il nous faut maîtriser les risques sanitaires, comme la survie des pathogènes dans les systèmes d’irrigation, et environnementaux », indique Nassim Ait-Mouheb, chercheur à INRAE UMR GEAU qui coordonne ce projet depuis plus de trois ans, en partenariat étroit avec la Métropole de Montpellier, l’université de Montpellier et un consortium national de laboratoires. Parallèlement, il développe des recherches plus poussées. Sous serre, légumes et salades sont irrigués soit à l’eau usée brute, à l’eau usée traitée ou bien à l’eau claire. En France, moins de 1 % du volume d’eau traitée est réutilisé. Les installations restent très peu développées par rapport à certains pays européens, comme l’Espagne ou l’Italie.

Photo : À Murviel-lès-Montpellier, l’expérience d’irrigation par des eaux usées, menée par l’INRAE, porte sur 5 000 m2 de vignes. ©C. Marson

350 m3
C’est ce que représente, par an, une fuite de chasse d’eau. Pour vous conseiller dans les gestes utiles d’économies d’eau, l’Agence locale de l’énergie et du climat (ALEC) organise des ateliers gratuits le 17 juin à Grabels et le 23 juin à Castelnau-le-Lez. Les participants repartiront avec du matériel hydro-économe ainsi que des fiches-ressources.
alec-montpellier.org

Éric Servat,
directeur du centre international Unesco sur l’eau de Montpellier
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Que l’Unesco ait choisi Montpellier pour implanter un centre de recherche international sur l’eau était logique. Nous avons des équipes de recherches universitaires pluridisciplinaires qui travaillent ensemble et sont opérationnelles.
Cette communauté structurée des sciences de l’eau, unique en France, porte les attentes de l’Unesco. 


La Comédie avance avec vous

La construction du projet d’embellissement de la place de la Comédie s’est nourrie des avis et suggestions exprimés depuis fin mars, sur la plateforme de concertation participer.montpellier.fr. Présentation des premières options retenues.

Une place plantée d’ormes
Des ormes à la frondaison abondante de 8 à 15 mètres de haut seront plantés en pleine terre, de part et d’autre de l’opéra Comédie et en alignement, au sud de la place côté tramway, afin de créer une promenade ombragée. Pourquoi l’orme ? Parce qu’il est présent dans l’histoire de Montpellier et adapté au milieu urbain. Une présentation d’un arbre témoin sera organisée à l’automne sur la place de la Comédie.

Un sol continu en granit
Le choix du granit se dégage car ce matériau est esthétique, résistant aux chocs et dégradations, et moins glissant que le calcaire. Sa couleur claire n’absorbe pas la chaleur.
Des échantillons tests de ce granit, des planches de 10 m2, seront exposées cet été, au niveau des kiosques des fleuristes pour être visibles par tous, afin de permettre au public de se faire un avis parmi les trois teintes et les différents traitements proposés : flammé, grenaillé et brut.

500
contributions
ont déjà été enregistrées et prises en compte sur participer.montpellier.fr

L’Œuf valorisé,
DES ESPACES DÉSEnCOMBRÉS
• Des circulations repensées (véhicules, livraisons, petit train, forains, collecte des déchets) pour donner la priorité aux piétons.
• La station de tramway simplifiée pour ouvrir les vues depuis les rues attenantes.
• La sortie du parking et le Carrousel déplacés pour désencombrer l’espace.
• Un nouveau design pour les terrasses : mobilier harmonieux et sobre, parasols identiques pour chaque terrasse, un système de fixation inclus dans le sol pour des espaces délimités.

Un lieu attractif
animé par l’eau en mouvement
Il remplacera l’actuel bassin situé à la jonction de la place avec l’Esplanade. Ce lieu attractif et rafraîchissant, constitué d’eau en mouvement s’étendra jusqu’au musée Fabre. Son intérêt est d’être évolutif : il pourra se résorber intégralement afin d’élargir l’espace, lors de grands évènements.

Un GRAND banc linéaire
À convergence du Triangle et de l’Esplanade, un banc linéaire continu permettra de s’asseoir et de profiter de la fraîcheur d’un espace ombragé, constitué d’arbustes méditerranéens adaptés au fort ensoleillement (Euphorbes, Sedum, Melia, Graminés…).


La concertation continue

- Jusqu’au 11 juillet, donnez votre avis sur les propositions d’aménagement de la Comédie, présentées en réunion publique le 19 mai.

- Exprimez-vous également sur votre Esplanade rêvée : quelles améliorations aimeriez-vous y apporter, quels usages et ambiances souhaiteriez-vous y développer ?
Rendez-vous sur participer.montpellier.fr

Photo : ©Agence TER
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Dates

Du 19 mai au 11 juillet
Phase 2 de la concertation sur la Comédie/Esplanade.

Été
Mise en place des planches tests des sols en granit.

Automne
2e réunion publique.

2022
Premiers travaux avec
les plantations d’arbres, puis les sols.

2025
Fin des travaux sur la Comédie et l’Esplanade.

Photovoltaïque : le plein d’énergie

Quels sont les projets à venir ?

- Conservatoire à Rayonnement Régional (Montpellier) – ouverture en septembre 2021 – 630 m2 de panneaux photovoltaïques en toitures.

- Halle de l’innovation (Montpellier, quartier Cambacérès) – ouverture été 2022 – 140 m2 de panneaux photovoltaïques en toitures (770 m2 à terme).

- Piscine Alex Jany (Jacou) – installation de 500 m2 d’ombrières photovoltaïques en 2022.

D’où vient l’électricité ?

De nombreux bâtiments publics appartenant à la Métropole produisent de l’électricité.
Les toits des médiathèques, de l’aquarium Mare
Nostrum, des pépinières d’entreprises, les ombrières des parking TaM à Castelnau-le-Lez ou Saint Jean de Védas. D’autres outils permettent eux de chauffer et refroidir les bâtiments, comme la chaleur générée par la Terre qui est captée (géothermie) à Lattara. Ou le réseau montpelliérain de chaleur et de froid (composé notamment de chaufferies à bois) dont l’énergie produite est à 70 % d’origine renouvelable.


Électricité produite grâce à l’énergie solaire(1)

63,3 %

36,7 %

- photovoltaïque en ombrières
- photovoltaïque en toitures

(1) Chiffres 2020 relatifs à la production d’énergie photovoltaïque par les bâtiments métropolitains.

15 % de la consommation électrique annuelle des bâtiments de la Métropole est produite grâce à des équipements photovoltaïques (2,5 GWh), soit l’équivalent de la consommation annuelle de 1 100 personnes.

14 863 m2
de panneaux photovoltaïques en toitures et en ombrières sur les bâtiments de la Métropole, soit plus de deux fois la superficie d’un terrain de football.


Comment aller plus loin ?

Dans le cadre de son Plan climat, la Métropole vise la neutralité
carbone en 2050 et le développement de ses capacités de production locale d’énergie renouvelable. Cela passe aussi par des pratiques moins gourmandes. La Métropole apportera aussi son soutien au développement de filières locales. Elle a prévu la création d’une structure publique de production d’énergies renouvelables pour développer son réseau de chaleur urbain à destination des 31 communes.
montpellier3m.fr




Zoothérapie

Bouh,
la chienne qui soigne

Installés à Sussargues, Marie Leroy et ses compagnons de « Secrets de Pattes » proposent des séances de médiation par l’animal.

À qui s’adresse la médiation par l’animal ? Et quel est son objectif ?
La médiation animale s’avère précieuse pour toutes les personnes, enfants, adultes, personnes âgées, souffrant de troubles physiques ou psychiques. Grâce à ce lien étroit qui unit l’être humain et l’animal, on arrive à générer un mieux-être, à maintenir des capacités motrices ou cognitives. J’interviens pour l’instant essentiellement en EHPAD, mais je souhaite également élargir mes interventions, notamment auprès des enfants en détresse sociale ou souffrant de troubles multiples.

Pouvez-vous nous présenter votre chienne, Bouh ?
C’est une chienne Berger Blanc Suisse. Elle a un an et demi. À cet âge, la vie n’est que jeu pour elle. Qu’il vente ou qu’il pleuve, on fait tous les jours une heure et demie de balade. Elle a grandi dans un élevage familial, entourée d’autres animaux. Hypersensible, elle capte très bien les émotions. Mais elle est encore adolescente et je travaille son développement avec l’aide d’un comportementaliste.

Intervenez-vous avec d’autres animaux ?
Oui, Bouh a plusieurs petits collègues. Un autre petit chien, récupéré dans un refuge. Des cochons d’Inde, des lapins, des rats. Et même un cheval, avec qui je suis en train de me former. J’ai toujours eu la passion des animaux. Mon projet serait un jour d’avoir mon propre lieu d’accueil pour recevoir le public. Et y intégrer des animaux secourus ou recueillis en refuge.


Permettre aux participants de maintenir les capacités qu’ils ont déjà ou de les faire progresser 


Comment se passent les séances ?
Tout dépend de la demande des structures. La plupart du temps, il s’agit de séances collectives. Elles durent généralement une heure. Avec un protocole ritualisé selon les publics. On présente les animaux, on les caresse, on fait des jeux… La présence de l’animal est un prétexte pour solliciter l’émotion, la mémoire et travailler la motricité. On s’adapte en fait à chacun et à leur préférence.
FB Association Secrets de Pattes
secretsdepattes@gmail.com




___________________________________________

CO’opérer 



CO’opérer
Pour un territoire attractif et innovant

Emploi p. 32
Coup de pouce aux jeunes saisonniers

International p. 34
Afrique-France : rendez-vous à l’automne

Recherche p. 35
Chirurgie robotique : 3 chercheurs à suivre

Photo : ©C. Ruiz



Emploi
Coup de pouce aux jeunes saisonniers

La Métropole et la Ville de Montpellier se mobilisent pour offrir un coup de pouce aux jeunes en recherche d’emplois saisonniers. Plus de 500 recrutements sont ouverts à l’intérieur des services, en juillet et août, pour apporter une expérience enrichissante
et un soutien financier aux jeunes fragilisés par la crise sanitaire.


Yasmeen,
24 ans, emploi saisonnier en piscine

Photo : ©YB


Beaucoup de jeunes, d’étudiants, n’ont pas la possibilité de travailler pendant l’année à côté de leurs études. Ils misent donc tout sur les emplois saisonniers. Et cette année, le contexte a été particulièrement difficile. En tant que maître-nageur sauveteur, cet emploi d’été me permet de me confronter à des publics différents, d’acquérir de l’expérience auprès des autres personnels en piscine et de renforcer mon projet professionnel.

Qui est concerné ?
Tous les jeunes étudiants, âgés de 18 ans à la prise de poste, domiciliés sur la Ville ou la Métropole. Certains emplois (animateur, surveillant de baignade, pompier forestier…) sont réservés aux titulaires de diplômes requis. Mais, pour la majorité, les candidatures sont à déposer sur les sites institutionnels de la Métropole et de la Ville ou du CRIJ (Centre régional information jeunesse).

Quel est le rôle des saisonniers ?
Le recrutement des agents saisonniers vient compléter les effectifs pendant la période estivale. En 2020, la répartition des besoins concernait 13 directions, dont 23 services pour la Ville (lieux d’art et d’histoire, stades et gymnases, agents d’entretien aux moyens généraux, gardiens des halles, jardiniers, accueil jumelage, protocole…).
À la Métropole, étaient concernées 9 directions (musées, écolothèque, guichets unique, téléalarme, accueil, fêtes votives…). Certains services proposent également
des emplois saisonniers pendant la période de mai à septembre. Parmi les métiers proposés : agent d’accueil, éducateur sportif, surveillance, jardinier, opérateur offset, ouvrier agricole, agent de maintenance, pompier forestier…)

Priorité aux étudiants boursiers
La crise sanitaire et sociale due à la Covid-19 n’a fait qu’accroître depuis plus d’un an la précarité des jeunes, et notamment des étudiants. Terrain d’expérience tout au long de l’année, pour de nombreux jeunes accueillis en stages, en contrats de vacataires, la Métropole et la Ville ont souhaité mettre en place cette année un dispositif « coup de pouce aux étudiants boursiers » en privilégiant leurs candidatures sur les 500 postes d’emplois saisonniers proposés en juillet et août.

montpellier.fr
montpellier3m.fr


500 saisonniers
vont être recrutés pour l’été 2021 à la Métropole et la Ville de Montpellier.

26 métiers
représentés, de l’agent d’accueil au soigneur animalier, jardinier ou pompier forestier...




Afrique-France :
rendez-vous à l’automne

Prévu à Montpellier du 8 au 10 juillet, le sommet Afrique-France est décalé du 7 au 9 octobre. Décision conjointe de la présidence de la République, du ministère de l’Europe, des Affaires étrangères, de la Ville et la Métropole de Montpellier, liée à la crise sanitaire.

Nous allons maintenir le Sommet à un haut niveau d’ambition 

Michaël Delafosse,
président de la Métropole,
maire de Montpellier

Le sommet Afrique-France aura lieu à l’automne. Cette décision conjointe des organisateurs s’appuie sur le constat que, si la situation sanitaire s’améliore dans le pays grâce à la progression de l’immunité collective, le contexte n’est pas optimal. En effet, les contraintes liées aux déplacements au niveau international ne permettent pas encore l’accueil souhaité de tous les invités du continent africain. Ensuite, les jauges définies actuellement pour la plupart des manifestations publiques ne sont pas adaptées pour la pleine expression de ce grand évènement de rencontres et de partage. Pour autant, tous les acteurs restent pleinement mobilisés sur sa préparation.
« La date évolue mais notre détermination est totale pour la réussite de ce Sommet. Nous allons le maintenir à un haut niveau d’ambition », assure Michaël Delafosse, président de la Métropole, maire de Montpellier. De nombreux rendez-vous prévus sur le territoire de la Métropole, dans le cadre d’une « saison africaine » de juin à novembre, sont ainsi maintenus.

Un signal fort
Le sommet Afrique-France demeure un signal fort pour Montpellier, l’économie et le rayonnement international du territoire. « Au moment où l’activité redémarre, les professionnels de la restauration, de l’hôtellerie et du tourisme nous disent chaque jour combien ils ont besoin de congrès et d’évènements internationaux pour accompagner leur vitalité et leur dynamisme », ajoute Michaël Delafosse. Ce rendez-vous vient à point nommé et va permettre à Montpellier de tisser des liens solides avec les acteurs de demain du continent africain.


Dates

Du 15 au 30 juin
À la Maison des Relations Internationales et en marge du Sommet, expo-photo itinérante proposée par SOS Méditerranée pour informer et sensibiliser le public au drame des naufrages à répétition en Méditerranée.

27 juin
Au cinéma Nestor-Burma de Celleneuve, ciné-musique avec le documentaire Africa Mia (la fabuleuse histoire des Maravillas de Mali) précédé d’une création du Tryoruba, allers-retours culturels entre Afrique et Amérique à travers la musique sacrée.

2 juillet
À 20h, le théâtre Jean Vilar accueille Des lions comme des danseuses. Adaptée de la fable éponyme d’Arno Bertina, cette pièce de théâtre a été préparée avec l’auteur et de jeunes Franciliens.

Du 7 juillet
au 9 octobre
Lune bleue, exposition exceptionnelle de l’artiste malien Abdoulaye Konaté à l’espace Dominique Bagouet à Montpellier, autour de grandes œuvres textiles.

9 juillet
Concert évènement au Peyrou avec un plateau artistique exceptionnel issu des diasporas africaines. Soirée enregistrée en public et diffusion durant le sommet Afrique-France en octobre.





Chirurgie robotique :
3 chercheurs à suivre

Ils sont jeunes, passionnés et la recherche occupe une place importante dans leur quotidien. Dans leurs spécialités respectives, ils inventent au sein du LIRMM des solutions de chirurgie assistée par ordinateur qui révolutionneront la chirurgie de demain.

1
Dr. Marie de Boutray
Chirurgie maxillo-faciale

Quand elle n’est pas au CHU, elle enfile sa blouse de chercheuse afin de démocratiser la robotique dans sa spécialité.
La solution qu’elle développe permet de guider et d’adapter en temps réel le placement et la forme des découpes osseuses de péroné pour reconstruire la mâchoire inférieure des patients. À la clé : plus de précision pour cette intervention minutieuse.

Photo : ©C. Ruiz


2
Dr. Pierre-Emmanuel Chammas
Chirurgie orthopédique de l’épaule

Avec Michaël Ohazon-Ordaz (ingénieur), il planche sur un robot pour positionner de manière optimale les prothèses d’épaule. Quelques centimètres en trop ou en moins et la durée de vie de la prothèse peut être remise en cause. Le mouvement robot est en permanence accompagné par le chirurgien pour des raisons de sécurité, le robot n’opère donc pas seul.

Photo : ©C. Marson


3
Lucas Lavenir
Chirurgie ORL

Démocratiser l’accès de tous les patients à une prothèse auditive reliée à l’oreille interne, c’est l’objectif du travail mené par cet ingénieur doctorant de 26 ans. Cette opération très compliquée n’est pratiquée que sur les patients atteints d’une surdité sévère.
Le robot et les algorithmes qu’il conçoit aideront le geste du chirurgien en apportant la précision et en supprimant les tremblements.

Photo : ©C. Marson



Le LIRMM
Le Laboratoire d’Informatique, de Robotique et de Microélectronique de Montpellier mène notamment, sous la houlette du Pr. Philippe Poignet et du Dr. Nabil Zemiti, des projets pour concevoir des robots chirurgicaux capables de gestes fins, rapides et précis.
lirmm.fr
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Montpellier Danse

Un festival ouvert sur le monde

La 41e édition du festival Montpellier Danse se déroulera dans un contexte particulier. Mais la création artistique, avec des créations cosmopolites et internationales, tout comme les retrouvailles avec le public seront bien au rendez-vous. Découverte.

Photo : Corps extrêmes, Rachid Ouramdane, 23 et 24 juin, Théâtre de l’Agora ©Pascale-Cholette-scaled


Dimitris Papaioannou propose Transverse Orientation, une marche vers la lumière en tant que telle. « C’est par là que j’ai commencé, c’est par là que s’achève le voyage. »
Enveloppé des notes de Vivaldi, ce ballet des âmes est servi par huit danseurs.
2 et 3 juillet, Corum

Photo : © Julian Mommert


Et aussi Cinémagora,
le 26 juin ; Spectacle de rue : District Danse d’Elsa Rigaudin à Montpellier. Kader Attou & Poisson Pilote #1 présenteront The Roots à Beaulieu, Castelnau-le-Lez, Clapiers, Grabels, Prades-le-Lez, Lattes, Le Crès, Montpellier, Murviel-lès-Montpellier, Saint-Geniès-des-Mourgues.

Photo : © les produits de l’épicerie


Pour clore le festival, D’un rêve, une création de la chorégraphe burkinabé Salia Sanou. Une comédie dansée à la croisée des genres ; texte de Capitaine Alexandre et Gaël Faye, musique de Lokua Kanza.
Les 8, 9 et 10 juillet, Corum

Photo : ©Marc Coudrais


Retrouvez toute la programmation et réservez en ligne sur montpellierdanse.com




Viens voir les comédiens !

L’effervescence festivalière, c’est maintenant. Avec une trentaine de spectacles programmés du 10 au 26 juin au Domaine d’O, le Printemps des Comédiens célèbre des retrouvailles théâtrales entre le public et les artistes, marquées par de magnifiques temps forts.

Entretien avec…
Jean Varela
Directeur du Printemps des Comédiens

Le Printemps des Comédiens, un festival de théâtre d’art et de création

Le retour du public est très attendu…
Oui, parce que le théâtre est une aventure collective. On a tellement été privés les uns des autres que cette énergie est nécessaire. Les artistes ont besoin de cette joie de se retrouver et de partager ensemble des émotions dans ce lieu extraordinaire qu’est le Domaine d’O.

Une belle programmation en perspective ?
Même avec une édition resserrée et en demi-jauge, le programme reste ambitieux avec une trentaine de spectacles. Il se traduit par un soutien à la formation et à la création des artistes du territoire. Et s’appuie sur l’accueil de compagnies françaises et internationales. Avec une nouveauté : Campus. Une académie où des grands maîtres viennent transmettre leur
savoir-faire à des artistes plus jeunes.
Un zoom sur les spectacles phares ?

Oui, notamment avec la première mondiale, The Hamartia trilogy par le Coréen Jaha Koo et El pais sin duelo du Chilien Cristian Flores. Et aussi avec des créations de fidèles : La Mouette de Tchekhov par Cyril Teste, Un Ennemi du peuple de Henrik Ibsen par Jean-François Sivadier. Ou encore Dans la foule par Julien Bouffier et Les imprudents autour de Marguerite Duras par Isabelle Lafon. Tempest Project de Peter Brook sera un hommage à Jean-Claude Carrière, le président du Printemps des Comédiens, disparu en février.

L’édition 2022 déjà en vue ?
Ce sera la célébration du 400e anniversaire de la naissance de Molière, celui que les comédiens appellent « le Patron ». Il avait une relation de proximité avec Montpellier, notamment avec le Ballet des incompatibles, qui a fait date dans l’histoire.

Photo : ©Simon Gosselin - La Mouette par Cyril Teste


30 spectacles pour tous les publics
du 10 au 26 juin au Domaine d’O


Programmation
printempsdescomediens.com

Billetterie
• 04 67 63 66 67
• printempsdescomediens.com
• Application : Printemps des Comédiens PCM2021

Domaine d’O
178 rue de la Carriérasse.
Tramway ligne 1, arrêt Malbosc





Rugby
Safi N’Diaye

Sourire aux lèvres, la capitaine du Montpellier Rugby, internationale aux trois
Grands Chelems et six titres de championne de France, joue de nouvelles phases finales.


Je rêvais devant Jonah Lomu et Serge Betsen. Aujourd’hui, ce sont nous qui faisons rêver les jeunes filles.
On se doit d’être exemplaires 


Prête à défendre votre titre 2019 avec Montpellier ?
Cette année, on repart sur une page blanche. Nous vivons deux saisons compliquées avec des arrêts, des reprises… Depuis l’annulation de notre premier match du tournoi des VI Nations en Écosse en mars 2020, on va de surprise en surprise. Même un match définitivement arrêté à la 63e minute contre l’Angleterre à Villeneuve-d’Ascq à cause d’une panne d’électricité ! On vit les semaines les unes après les autres.

Quel discours de capitaine tenez-vous dans ce contexte ?
Nous sommes des privilégiées ! Nous avons eu la chance de continuer à faire du sport quand la plupart des Français n’avaient plus de loisirs. Il faut positiver et être bienveillante. Je garde toujours le sourire. J’essaye de prendre soin de tout le monde. Certaines travaillent dans le secteur médical et vivent des choses difficiles en dehors du terrain.

Vous êtes une source d’inspiration pour les jeunes ?
On leur montre que c’est possible au-delà des préjugés. Que notre statut évolue, nos conditions d’entraînement, notre médiatisation… Nous n’avions que des modèles masculins quand j’ai débuté le rugby au début des années 2000. Aujourd’hui elles peuvent se projeter sur des modèles féminins. On crée des vocations, on les motive, on rassure les parents.

Où en est le rugby féminin ?
Notre sport a énormément progressé ces dernières années. Le travail de fond dans les clubs comme à Montpellier a payé et la victoire des Bleues contre les All Blacks en 2018 à Grenoble a marqué les esprits.
Les supporters sont derrière nous et prennent goût à notre jeu. Nous avons hâte de les retrouver.

Photo : ©C. Ruiz



Le taureau camargue star des arènes

À l’instar du tambourin, la course camarguaise est un sport local qui fait partie de l’ADN du territoire. Respectueux de l’animal, le taureau est ici un véritable dieu vivant qui n’est ni blessé, ni tué. Sport encadré par la Fédération française de la course camarguaise, son calendrier comprend le Trophée taurin de Montpellier Méditerranée Métropole à compter du 20 juin.

La course camarguaise ou course libre est un sport à part entière qui se déroule dans des arènes. Les acteurs : le taureau et les hommes. L’animal appelé cocardier ou biòu est orné d’attributs. Une cocarde (emblème de la manade), deux glands et des ficelles
sont fixés sur les cornes. 
Les hommes, les raseteurs aidés par les tourneurs, doivent décrocher ces attributs à l’aide d’un crochet ou « griffe ». Chaque élément enlevé donne lieu à une prime au raseteur.
Le taureau n’est en aucun cas blessé ou tué.

Photo : ©C. Ruiz


Lors du trophée taurin de la Métropole, chaque course est accompagnée en première partie d’un spectacle organisé par le club taurin, une chevauchée équestre, un lâcher de colombes, un défilé en costumes anciens…
À la fin de la saison, le meilleur club taurin de l’année est distingué.

Photo : ©C. Ruiz


La métropole est un bassin d’élevage de la race bovine camarguaise. Les « biòus » sont élevés dans les manades et pâturent en liberté dans les prés. Chaque animal porte un nom, certains sont des célébrités, tel le Sanglier.
La course camarguaise est un maillon de l’économie agricole, sportive, touristique. Lors des fêtes de village, les abrivados, bandidos et encierros sont autant de rendez-vous qui accompagnent la course camarguaise.

Photo : ©C. Ruiz


10
courses camarguaises sont inscrites au programme du Trophée taurin Montpellier 3M. Elles se déroulent du 20 juin (Pérols) au 17 octobre (Lunel).
montpellier3m.fr/trophee-taurin




Baptiste Arlès Mort au soleil

Je suis un ouvrier tanneur de 29 ans
Il fait un temps magnifique en cette fin d’après-midi du 17 décembre 1851. Deux semaines après le coup d’état de Louis Napoléon Bonaparte, il règne en ville une agitation inhabituelle. Rien de comparable avec les soulèvements à Béziers, Pézénas ou Bédarieux. Mais le Général de Rostoland, commandant de la place, a déployé ses troupes. Partout des affiches sur les murs, les armes sont confisquées, les agitateurs arrêtés. L’état de siège est déclaré. Moi, j’ai décidé de profiter du soleil et d’aller m’asseoir un moment près du jardin des plantes.

Photo : Baptiste Arlès (Saint-Affrique, Aveyron, 1822 – Montpellier, 1851) ©Archives municipales de Montpellier


Près de la borne fontaine, j’observe l’animation du Peyrou

Un petit mouvement de foule accueille le détachement de hussards qui escorte un groupe d’insurgés vers la prison du Palais. Revenu depuis peu du service, où j’ai participé à la guerre franco-tahitienne j’éprouve plaisir et curiosité à observer le défilé des troupes, à détailler les uniformes. C’est à peine si je sens la balle qui me frappe en pleine poitrine.
Il paraît qu’avant de m’effondrer, j’ai eu le temps de faire quelques pas.

Photo : ©E. Lami – Soyer. BNF


Une plaque aujourd’hui célèbre mon nom

« Un évènement regrettable », expliqueront les journaux. Une sentinelle du Peyrou, insultée par un enfant, a voulu l’effrayer. Le coup est parti. À quoi bon l’arrestation du tireur, la saisie du Conseil de Guerre. J’expire peu après trois heures à l’Hôtel Dieu Saint-Éloi. « Qui donc va s’occuper de ma mère désormais ? » ont été mes derniers mots. Mes obsèques ont été discrètes. Une souscription lancée par les militaires a permis de recueillir 1 248 francs. Pendant des années, sur le mur de pierre, près de l’entrée du jardin des plantes, une petite croix gravée a simplement marqué l’endroit où je suis tombé. Depuis le mois de mars, c’est une plaque, hommage de la Ville de Montpellier, qui rappelle au passant mon destin tragique.

Photo : Plaque hommage de la Ville de Montpellier sur le mur d’enceinte du jardin des plantes. ©C. Ruiz




Occitan
Las lengas regionalas en debat

Lo uèch d’abril, una lei per la proteccion e la promocion de las lengasdichas regionalas, portada pel deputat Pau Molac, es estada votada per l’Amassada nacionala amb una brava majoritat.

Aqueste vòte ten una importància simbolica. Espèri que podrem desenvelopar l’ensenhament de la lenga occitana per la nòstra Metropòli

Maria-Joana Verny

L’alsacian, lo breton, le còrse, lo creòl, l’occitan… Lo vòte del uèch d’abril mostrèt un vertadièr retornament de la representacion nacionala : « Aqueste vòte es la resulta del trabalh efectuat pel collectiu Pour que vivent nos langues, creat en 2019, se regaudís Maria-Joana Verny, presidenta del Centre regional de l’ensenhament de l’Occitan. La lei passada qu’autorisa l’ensenhament de las lengas regionalas de França data de 1951, la lei Deixonne. Foguèt un brave debat parlementari, sens pas cap de broquets, per de lengas regionalas qu’apartenon al patrimòni de França, cò qu’es confòrme a la nòstra constitucion. Aquesta lei nòva permet d’anar en delà d’un ensenhament public a paritat egala e de refortir l’ofèrta d’occitan. »
Per la metropòli del Clapàs, i a doas escòlas publicas bilingüas : l’escòla mairala Francis Garnier e l’elementària Sévigné. Los escolans qu’o desiran, recebon la mitat dels corses en francés e en occitan.
Se pòdon puèi contunhar la meteissa dralha al collègi e al licèu Clemenceau. « Los estudis mòstran lo biais positiu del bilingüisme cap a las capacitats cognitivas dels mainatges », çò ditz Ciril Fallet, ensenhaire a l’escòla Francis Garnier. Aquesta lei arriba al moment que la
Region Occitania ven de signar una convencion amb lo rectorat de Montpelhièr ; es una terranha en favor de l’occitan per que siá ensenhat a la màger part dels escolans. « Se lo conselh constitucional a tornat, lo 21 de mai, un vejaire negatiu per dos articles, çò que supausa una remesa en question del vòte del uèch d’abril, pas res serà pas pus coma abans, çò explica la Maria-Joana Verny.
Lo debat es enregat. E per la Metropòli nòstra, los ensenhaires se podràn contunhar son trabalh amb los pichons qu’an causit d’aprene mantunas lengas. »

Photo : ©C. Marson


Lexique

Lo còp passat = le mot « Còp » signifie « coup ». Mot à mot l’expression « Lo còp passat » signifie « le coup passé » ; il faut entendre par là « la dernière fois ».
Ainsi « la lei passada » veut dire « la dernière loi ».

Se regaudir : se réjouir
Broquets : quolibets
En delà de : au delà de
Refortir : renforcer
Meteissa : même
Mainatges : enfants
Terranha : terreau
Escolans : écoliers
Aprene : apprendre
Traduction complète : montpellier3m.fr





Rendez-vous

Expositions

2020
- Jusqu’au 26 juin
2020, folle année graphique. 
Montpellier
Centre d’art La Fenêtre
la-fenetre.com

Saison contemporaine
- Jusqu’au 29 août
Pierrette Bloch,
André-Pierre Arnal et Stéphane Bordarier.
Montpellier
Musée Fabre
museefabre.montpellier3m.fr

Photo : ©DR


Jusqu’au 30 août

En route !

L’exposition En route ! La voie domitienne du Rhône aux Pyrénées présentée au musée Henri Prades – Lattara est prolongée jusqu’au 30 août. À noter les journées de l’archéologie, les 19 et 20 juin qui proposent de nombreuses animations pour les petits et les grands sur le thème Libres de voyager, les déplacements d’hier à aujourd’hui.

Lattes
Musée Henri Prades – Lattara
museearcheo.montpellier3m.fr
Entrée libre les 19 et 20 juin


Oum Kalthoum
- Jusqu’au 4 septembre
Oum Kalthoum, l’astre d’Orient. 
Montpellier
Galerie L’art est public
unisons.fr

Eaux troublées
p du 23 juin au 26 septembre
Photographie –
Edward Burtynsky. 
Montpellier
Pavillon populaire
montpellier.fr

Marilyn Minter
et Betty Tompkins
p du 26 juin au 5 septembre
Expositions simultanées. 
Montpellier
MO.CO. Panacée 
moco.art

Zinsou,
une collection africaine 
- du 3 juillet au 10 octobre
Exposition collective. 
Montpellier
MO.CO. Hôtel
des collections 
moco.art

Abdoulaye Konaté
- du 7 juillet au 10 octobre
Dans le cadre du sommet Africa 2021. 
Montpellier
Espace Dominique Bagouet
montpellier.fr

Photo : ©C. Ruiz


27 juin

Clapiers s’expose
À l’ombre des tilleuls, de 9h à 13h, de nombreux artistes (écrivains, sculpteurs, peintres…) présentent leurs œuvres. Des perles rares pour un bol d’air artistique dans cette galerie éphémère estivale. 

Clapiers
Esplanade Jean-Jaurès
ville-clapiers.fr


Sports

EnvoLez-vous 
- 12 juin
Course pédestre caritative 5 et 11 km.
Montpellier
Bassin Jacques Cœur
envolez-vous.info

Course camarguaise
- 20 juin
1re course du Trophée taurin Montpellier 3M
(voir p. 40-41)
Pérols
Arènes
montpellier3m.fr

Taekwondo
- du 2 au 4 juillet
Championnat de France
Montpellier
Palais des sports
Pierre de Coubertin
fftda.fr

100 ans du MUC
- 3 juillet
Rallye à la découverte des lieux du MUC. 
Montpellier
Jardin des plantes
mucomnisports.fr

Photo : ©F. Damerdji


3 juillet

Jeunes riders

Les jeunes riders amateurs ont rendez-vous à Villeneuve-lès-Maguelone pour le FISE Métropole. Les riders ayant accumulé le plus de points au classement général de la tournée seront sacrés vainqueurs du FISE Métropole 2021. Les autres étapes ont été reportées à l’automne.

Villeneuve-lès-Maguelone
Skatepark
fise.fr


Baseball
p 4 juillet
Barracudas/Senart Templiers
Montpellier
Greg Hamilton Park - MUC
barracudas-baseball.com

Photo : ©David Crespin


Spectacles

38e festival de Musique ancienne
- du 10 au 14 juin
Villeneuve-lès-Maguelone
Cathédrale de Maguelone
musiqueancienne
amaguelone.com

Printemps des comédiens
- du 10 au 26 juin
(voir p. 38)
Montpellier
Domaine d’O
printempsdescomediens.com

Montpellier Danse
- du 23 juin au 16 juillet
(voir p. 36-37)
Montpellier et communes de la métropole
montpellierdanse.com

Photo : ©Stefan Dotter
Photo : ©DR


Juin

L’opéra rouvre ses portes

Un concert de Mozart-Mendelssohn (10/06),
d’Alain Chamfort (12/06), de chambre baroque (16/06),
de la chanteuse Imany accompagnée de 8 violoncelles (17/06) ou encore symphonique pour Solstice (18/06) sont autant d’occasions de se réjouir et de retrouver les salles de diffusion de l’opéra orchestre national Montpellier Occitanie.

Montpellier
opera-orchestre-montpellier.fr


Les folies lyriques
- du 30 juin au 8 juillet
Comédie musicale Chantons sous la pluie et show symphonique Broadway.
Montpellier
Amphithéâtre du Domaine d’O
folieslyriques.com

Photo : ©DR


Festival Radio France Occitanie Montpellier
p du 10 au 30 juillet
Différentes communes de la métropole
lefestival.eu


Rendez-vous

34°
- Jusqu’en juillet
Rencontres d’art urbain. 
Juvignac
juvignac.fr

Beaulieu Bohème
- 12 juin
Beaulieu 
mairiedebeaulieu.fr

Brocante gourmande
- 13 juin
Villeneuve-lès-Maguelone 
Arènes
villeneuvelesmaguelone.fr

La pioche et la plume
- samedi 19 juin
Conférence de Claude Aziza dans le cadre des journées européennes de l’archéologie. 
Murviel-lès-Montpellier
Mairie à 15h
murviel.fr

Festival d’art et de feu
- 19 et 20 juin
40 exposants des métiers d’art avec animation et marché. 
Montpellier
Esplanade Charles de Gaulle
montpellier.fr

Fête de la Musique 
- 21 juin
Dans les communes de la métropole 

Partir en Livre
- du 30 juin au 25 juillet
7e édition nationale. Programmation du réseau des médiathèques. 
mediatheques.montpellier3m.fr

Fête d’été 
- du 2 au 4 juillet
Au rythme des traditions taurines. 
Saint-Brès
ville-saintbres.fr

United States of Africa 
- du 3 au 11 juillet
La création africaine à 360°.
Montpellier
Halle Tropisme
tropisme.coop


Entrée libre

EN RAISON DES ÉVOLUTIONS DES CONTRAINTES SANITAIRES,
VEUILLEZ VÉRIFIER LES DATES ET LES HORAIRES AVANT DE VOUS DÉPLACER.



jeunesse


Tu connais la Métropole?
Le château de Castries


Trouve les 7 erreurs

Perché au sommet d’une colline, au nord-est de Montpellier, Castries offre un lieu privilégié et de surveillance. C’est sans doute pour cette raison que les Romains y ont installé un camp fortifié et que plus tard, au Moyen Âge, un château y a été élevé. Mais les bâtiments que nous connaissons aujourd’hui datent du XVIe siècle.
Au fil de l’histoire, il s’est transformé et a été embelli grâce au talent de prestigieux créateurs : comme André Le Nôtre, jardinier du château de Versailles, qui aurait dessiné le parc, ou Pierre-Paul Riquet, concepteur du Canal du Midi,
qui élabora et fit construire l’aqueduc. Aujourd’hui, le château est la propriété de la commune de Castries et révèle tous ses trésors à l’occasion
des visites guidées qui y sont proposées.

Photo : ©Philippe Pech - SAIF


7
erreurs se sont glissées entre les deux dessins. Sauras-tu les retrouver ?


POUR ALLER PLUS LOIN

Jeux, devinettes, anecdotes…
Si tu veux en apprendre plus sur « le petit Versailles du Languedoc » tout en t’amusant, tu peux télécharger le livret À la découverte du château de Castries disponible sur le site de la ville de Castries :
castries.fr


Réponses :  la 3e fenêtre de la tour principale –  deux palmiers au lieu de trois à droite –  trois buissons au lieu de deux à droite –  un buisson au lieu de deux derrière le jet d’eau –  pas de petite fenêtre à la tour de gauche –  une plante dans le massif fleuri au premier plan –  un deuxième palmier à gauche


Carte blanche à Michel Marguier

Longtemps rédacteur pour le quotidien régional, Michel Marguier est une figure du quartier des halles Laissac. Aujourd’hui en retrait, il garde néanmoins un œil avisé sur l’évolution de cet îlot qui achève sa mutation.

Originaire de Franche-Comté, Michel Marguier est journaliste. Il a exercé pendant près
de 40 ans comme localier à la rédaction de Midi Libre, à Montpellier.

Photo : ©DR


Une simple puce colorée posée sur un morceau de carte de France. Tout en bas. Vu du Jura, Montpellier : c’est donc là. Fin janvier 1980, je suis sur le point d’être embauché à Midi Libre. J’ai rendez-vous au siège historique du journal, rue d’Alger. On cherche d’urgence un journaliste. Je ne savais rien de Montpellier. Une virginité sentimentale qui accompagna longtemps, chez moi, l’immense plaisir de la découverte. Le bonheur de se perdre, le nez au vent. Notamment dans ces ruelles aux pierres usées par la vie des gens autant que par l’Histoire. Ce qui me frappa d’emblée fut la qualité du ciel. Ce bleu subtil. Et la chaleur d’un soleil qui semblait se jouer de l’hiver.

Butte infernale
De mes premières années, je garde quelques souvenirs auxquels je tiens. Le Petit Bard qui pratiquait la mixité sociale sans le savoir. Les brochettes à deux balles vers le Plan Cabanes. Les brasseries qui, devant la gare, ne fermaient jamais l’œil. Le stade de la Mosson et sa butte infernale. Du pain bénit pour le chroniqueur local. Tout comme le fut, en parallèle, la transformation de la ville en quelques décennies.
Impossible d’oublier cette heure passée dans le bureau de Raymond Dugrand, époustouflant adjoint à l’urbanisme de Georges Frêche. Ce jour-là, Il fallait le voir tracer, dans l’air et sur le papier, des lignes, des courbes, des cercles, avec l’enthousiasme du Créateur. Il vous vendait la ville sur plan !

Place Laissac
Reste qu’on a tous besoin d’un peu d’intimité.
Fût-elle urbaine. La mienne, depuis quarante ans,
je la vis place Laissac. Je n’y habite pas, mais c’est tout comme. J’en ai toujours pincé pour ses halles. Celles d’hier pourtant pas gâtées par la nature. Mais d’une attachante, et finalement bien humaine, laideur. Un marché de lève-tôt. Un îlot de béton, au milieu d’un flot de voitures, sensible comme un thermomètre aux variations de température. Avec sa buvette pas bégueule. J’y ai vu des colonels, des notables et des érudits latinistes faire bande avec des marchands de rêve, des margoulins et des réservistes de la truelle.
Celles d’aujourd’hui, aussi. Davantage dans l’air du temps. Propres sur elles. Plus grasse matinée. Limite « bobo » le week-end, façon brunch en terrasse. Bref, entre mon vieux cœur et la place Laissac, désormais plutôt pimpante, la greffe a pris. Elle et moi sommes peut-être faits pour les amours de faubourgs.

“ Je n’y habite pas,
mais c’est tout comme. ”








